
Octobre 2006 

½.U-:11� 

a..c. I ,;j-11 j 

o�I p,-o)lJ 

1JX: ½ 00 
�*.& 

� � f.ll � 

Food 
and 
Agriculture 
Organization 
of 
the 
United 
Nations 

Cent trente et unieme session 

Rome, 20 - 25 novembre 2006 

CL 131/2 

Organizacion 
de las 
Naciones 
Unidas 
para la 
Agricultura 
y la 
Alimentaci6n 

SITUATION DEL' ALIMENTATION ET DEL' AGRICULTURE 2006 

Table des matieres 

I. INTRODUCTION 

II. LE POINT SUR LA SECURITE ALIMENT AIRE 

A. TENDANCES EN MATIERE DE SOUS-ALIMENTATION 

B. SITUATIONS D'URGENCE ET AIDE ALIMENTAIRE 

C. AIDE ALIMENT AIRE 

D. ASSISTANCE EXTERIEURE AL' AGRICULTURE 

III. SITUATION DE L'AGRICULTURE 

A. PRODUCTION AGRICOLE ET ANIMALE 

B. DISPONIBILITES CEREALIERES MONDIALES 

C. TENDANCES DES COURS DES PRODUITS DE BASE 

Paragraphes 

1 -2 

3 -17 

3-7 

8 10 

11 -14 

15 -17 

18 -52 

18 -23 

24 -25 

26 -40 

Par souci d'economie, le tlrage du present document a ete restreint. MM. les delegues et observateurs sont done invites a ne demander 
d'exemplaires supplementaires qu'en cas d'absolue necesslte et ii apporter 1eur exemplaire personnel en seance. 

La plupart des documents .<le reunlon de Ja FAQ sont disponibles sur l'Internet, aractresse www;fao.org 

W/18315/f 

F 



ii CL 131/2 

D. COMMERCE DES PRODUITS AGRICOLES 

E. PECHES: PRODUCTION, UTILISATION ET COMMERCE 

F. FORETS 

IV. RESUME 

ANNEXE: LA SITUATION DE L'ALIMENTATION ET DE L'AGRICULTURE 
EN CHIFFRES 

41 -44 

45 -49 

50 -52 

53 



CL 131/2 

I. INTRODUCTION 

1. Le document du Conseil de 2006 sur la situation de l'alimentation et de l'agriculture 
(CL 131/2) contient des informations sur les principales tendances recentes de la securite 
alimentaire mondiale et souligne Jes tendances actuelles concernant la production agricole et les 
marches, !'assistance au developpement dans le secteur agricole et !'evolution des politiques ayant 
des repercussions sur le commerce international des produits de base. Ces informations reposent 
sur Jes donnees disponibles en mai 2006. Au moment ou le present document est mis sous presse, 
les estimations de la securite alimentaire les plus recentes concernent 2001-2003. 

2. Les delegues sont invites a consulter divers documents recents de la FAO, ainsi que les 
pages Internet pour obtenir des informations a jour et des analyses detaillees. Les dernieres 
versions des« Perspectives de l'alimentation » et des« C11lt11res et penuries alimentaires » 

offrent des informations a jour sur la production et Jes marches des produits agricoles, ainsi que 
sur les crises alimentaires; on trouvera des informations completes sur la situation de l'insecurite 
alimentaire dans « L'etat de l'insecurite alimentaire dons le monde: 2006 ». 

II. LE POINT SUR LA SECURITE ALIMENT AIRE 

A. TENDANCES EN MATIERE DE SOUS-ALIMENTATION 

3. La FAO estime a 854 millions, pour la periode 2001-03, le nombre total de personnes 
souffrant de sous-alimentation chronique dans le monde, dont 820 millions vivent dans les pays 
en developpement, 25millions dans les pays en transition et 9 millions dans les pays developpes a 
economic de marche (figure 1). Comme les annees precedentes, plus de la moitie du nombre total 
de personnes sous-alimentees - 61 pour cent - vi vent en Asie-Pacifique et 24 pour cent dans les 
pays d' Afrique subsaharienne. C'est en Afrique subsaharienne que la prevalence de la 
sous-alimentation est le plus elevee, la FAO estimant que 33 pour cent de la population est 
sous-alimentee (figure 2). 

4. Les tendances a long terme indiquent une legere diminution, en nombre absolu, des 
personnes sous-alimentees dans les pays en developpement, tandis que la prevalence de la 
sous-alimentation a beaucoup recule, passant de 37 pour cent de la population totale en 1969-71 a 
17 pour cent en 2001-03 (figures 3 et 4). Il s'agit d'un progres important, qui reste toutefois tres 
inegal, avec un ralentissement ces dernieres annees. 

5. Pour l 'essentiel, l' amelioration de la situation de la sous-alimentation au cours des 35 
dernieres annees est restee concentree en Asie-Pacifique ou la prevalence de la sous-alimentation 
a ete reduite de pres des deux tiers. En Afrique subsaharienne, la reduction tres limitee de la 
prevalence de la sous-alimentation a ete largement neutralisee par la croissance demographique, 
entrainant une forte augmentation, en nombre absolu, des personnes sous-alimentees. 

6. Toutefois, les tendances regionales globales masquent d'importantes differences 
sous-regionales. En Afrique subsaharienne, toutes les sous-regions sauf l' Afrique centrale ont 
reduit dans des proportions impressionnantes la prevalence de la sous-alimentation. En Afrique 
centrale, la part de la population sous-alimentee a augmente de fa9on dramatique, passant de 36 
pour cent au debut des annees 90 a 56 pour cent. 

7. Une analyse des modifications de la prevalence de la sous-alimentation au niveau des 
pays, entre 1995-97 et 2001-03, indique que le pourcentage de personnes sous-alimentees a recule 
dans la majorite des pays dans toutes les regions, mais que quelques pays (Republique 
democratique du Congo, Liberia, Commores, Guinee-Bissau, Sierra Leone et Erythree) ont connu 
de fortes augmentations du niveau de sous-alimentation dues a une mauvaise gestion economique 
et a des troubles politiques associes aux effets des guerres qui ont sevi a la fin des annees 90 et au 
debut des annees 2000. 
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B. SITUATIONS D'URGENCE ET AIDE ALIMENTAIRE 

8. De nombreux pays et un grand nombre de personnes restent la proie des crises 
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alimentaires. En mai 2006, dans le monde entier, 39 pays souffraient de penuries alimentaires 
graves. Vingt-quatre d'entre eux etaient situes en Afrique, 9 en Asie, 5 en Amerique latine et un 
en Europe1

. Les causes de cette situation sont variees, mais la guerre civile et Jes intemperies en 
particulier la secheresse - predominent. Dans beaucoup de ces pays, Jes penuries alimentaires sont 
aggravees par Jes consequences de la pandemie de VIH/SIDA sur la production, la 
commercialisation, le transport et }'utilisation des demees alimentaires. 

9. Les crises alimentaires signalees en Afrique en mai 2006 sont dues pour plus de moitie 
aux troubles civils et a la presence de personnes deplacees a l'interieur des pays ou de refugies. A 
l'echelle mondiale, il y a eu une augmentation de la proportion des crises alimentaires dont on 
peut considerer qu'elles sont provoquees par l'homme. En etfet, Jes facteurs provoques par 
l'homme, notamment Jes conflits et Jes problemes economiques, sont cites comme Jes principales 
causes de 48 pour cent des crises alimentaires entre 1997 et 2006, contre 41 pour cent environ 
entre 1986 a 1996. Bien souvent, Jes catastrophes naturelles ont ete aggravees par des facteurs 
provoques par l'homme, entrainant des crises complexes et prolongees. 

10. La multiplication et la persistance des crises en aggravent souvent Jes etfets. Vingt-huit 
pays ont connu des crises alimentaires durant plus de la moitie de la periode 1986-2006. De 
nombreuses situations d'urgence complexes resultant de conflits ont persiste au point de devenir 
des crises au long cours. Durant la periode 1986-2006, 12 pays au moins ont connu des crises qui 
ont dure 15 annees ou plus et, dans la majorite des cas, ces crises etaient provoquees 
essentiellement par une guerre ou des troubles civils. 

En revanche, beaucoup de pays jouissant de gouvernements et d'economies relativement stables, 
mais souffrant des aleas climatiques, ont mis en place des programmes de prevention et de Jutte 
contre Jes cdses et ont etabli des reseaux efficaces de secours et de redressement. Dans ces pays, 
Jes catastrophes naturelles n'entrainent pas automatiquement des crises humanitaires au long 
cours. 

C. AIDE ALIMENT AIRE 

11. Les livraisons d'aide alimentaire sous forme de cereales sont tombees a 5, 8 mi.llions de 
tonnes (en equivalent grains/ en 2004/05 (juillet-juin), soit pres d'un million de tonnes (ou 13 
pour cent) de moins que le niveau deja reduit de 2003/04. Le volume de l'aide alimentaire etait 
pratiquement aussi bas qu'en 1996/97, annee ou elle avait atteint son niveau plancher. Le recul 
des livraisons d'aide alimentaire en cereales en 2004/05 a contraste avec la brusque augmentation 
d'environ 15 millions de tonnes (18 pour cent) des importations de cereales dans le groupe des 82 
pays a faible revenu et a deficit vivrier (PFRDV). 

12. En 2004/05, Jes principales destinations de l'aide alimentaire ont ete 1' Afrique orientale, 
I 'Extreme-Orient et le Proche-Orient. Sur un total de pres de 90 pays beneficiaires, Jes cinq 
premiers etaient la RPD de Coree, le Soudan, l'Ethiopie, le Bangladesh et l'Erythree. L'annee 
precedente, l'Ethiopie etait a la premiere place, suivie par la RPD de Coree, le Zimbabwe, l'Iraq 
et l'Erythree. lJne aide alimentaire est egalement fournie sous une fonne autre que des cereales, 
mais en volumes (tonnes) relativement faibles. En 2005, l'aide alimentaire non cerealiere 
depassait a peine un million de tonnes, en legere hausse par rapport aux 980 000 tonnes de 2004. 

1 Source: FAO. SMIAR. Perspectives des cultures et situtation de l'alimentation, Avril 2006 et site Internet du SMIAR: 
l -lTTP://www.fao.org/giews/french/index.htm. Les pays du Proche-Orient situes en Asie sont classes clans le continent 
asiatique et les pays du Proche-Orient situes en Afrique du Nord sont classes clans le continent africain. 

" Afin cl· ex primer l' aide alimentaire cerealiere en equivalent grains. le ble. le riz et les cereales secondaires sont 
comptes a egalite: pour les procluits cerealiers. des coefficients de conversion appropries sont utilises pour determiner 
!'equivalent grains. 
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13. D'apres les dernieres estimations (janvier 2006) du Comite de l'aide alimentaire, le 
livraisons totales d' aide alimentaire en 2005/06 devraient rester equivalentes a celles de 2004/05 
avec 8,7 111 de tonnes (en equivalent blef (tableau 1 et figure 5). Il importe de signaler que l'aide 
alimentaire totale mentionnee par le Com.ite inclut non seulement l'aide alimentaire sous forme de 
cereales, mais aussi des produits cerealiers transformes, des legumineuses et d'autres produits, des 
oligoelements et des produits enrichis, ainsi que des contributions en especes pour l'achat de 
produits, qui soot tous exprimes en equivalent ble. Par ailleurs, le niveau de l'aide alimentaire en 
2004/05 et tres certainement aussi en 2005/06 est nettement superieur aux engagements annuels 
minimum globaux des Membres, fixes a environ 5 m de tonnes au titre de la Convention sur l'aide 
alimentaire de 1999. 

14. Sur le plan des politiques generales, la renegociation de la Convention sur I' aide 
alimentaire a demarre en 2004, mais Jes membres souhaitaient vivement attendre Jes resultats du 
cycle de Doha avant de convenir d'une nouvelle convention et ils ont decide de prolonger la 
Convention de 1999 pendant deux ans encore a partir de juillet 20054

• 

Tableau 1: AIDE ALIMENTAIRE EN CEREALES,juillet/juin 

2000/01 I 2001/02 I 2002/03 I 2003/04 I 2004/05 estim. 

( .......... en 111il/iers de 101111es, eq11il'ale111 grains . . . . . . . . . . ) 

Total des expeditions 8940 7422 8383 6767 5809 

dont 

Ble 5797 4770 5677 4082 3621 

Riz 1399 1058 1498 1177 1064 

Cereales secondaires 1744 1594 1208 1507 I 124 

Destination 

Afri,1ue 3476 2091 3667 3299 2840 

Asie 4283 4116 3820 2725 2420 

Amerique latine et Caraibes 596 758 725 401 502 

Autres 585 458 171 342 47 

Note: Les annees indiquees c01Tespondent a une periode de 12 mois allant de juillet a juin. Les pays du 
Proche-Orient situes en Asie sont classes dans le continent asiatique; les pays du Proche-Orient situes en 
Afrique du Nord sont classes dans le continent africain. 

Source: Programme alimentaire mondial. 

D. ASSISTANCE EXTERIEURE A L'AGRICULTURE 

15. Ces dernieres annees, Jes engagements d'aide exterieure a }'agriculture ont oscille entre 
10 et 13 milliards de dollars EU, en valeur reelle, apres avoir beaucoup baisse durant les annees 
80 et au debut des annees 90. Les chiffres preliminaires de l'aide publique exterieure totale, aux 
prix constants de 2000, atteignaient 11, 1 milliards de dollars EU en 2003, soit une baisse de 10 
pour cent depuis 1998, niveau le plus eleve durant la precedente decennie (figure 6). 

3 Les methocles de calcul en equivalent ble sont clefinies clans le reglement interieur de la Convention sur !'aide 
alimentaire de 1999. 

4 Les engagements d'aide alimentaire specifiques des Membres du Comite de !'aide alimentaire sont exprimes en 
tonnes. en valeur ou en une association des cleux. Les engagements annuels mi.minum totaux des Membres incluent 
4 895 000 tonnes (equivalent ble) plus 130 m cl'euros. 
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16. La repartition de l'aide par zone geographique varie assez peu d'une annee a l'autre et ce 
soot les pays en transition et les pays d' Asie et des CaraYbes qui ont enregistre les plus fortes 
variations ces dernieres annees. L' aide exterieure al' Afrique subsaharienne a baisse de 17 pour 
cent tombant de 3,7 milliards de dollars EU en 2002 a quelque 3 milliards de dollars EU en 2003 
(figure 7). 

17. Le recul de l' aide bilaterale et multilaterale a contribue a la forte baisse des niveaux 
d'assistance par rapport au debut des annees 80. Dans l'ensemble, l'aide multilaterale a t1uctue 
davantage ces dernieres annees, tandis que l'aide bilaterale restait relativement constante. La part 
de l'assistance accordee a des conditions de faveur, sur ce total, varie selon les annees avec une 
legere augmentation allant de 70 a 80 pour cent ces dernieres annees cont:re 60 a 70 pour cent 
jusqu'au milieu des annees 80. 

III. SITUATION DE L'AGRICULTURE 

A. PRODUCTION AGRICOLE ET ANIMALE 

18. En 2005, la croissance de la production agricole et animale mondiale a recule tombant au 
niveau annuel le plus bas depuis le debut des annees 70, tres en dessous des taux emegistres en 
2003 et 2004. Le recul a ete particulierement sensible dans le groupe des pays developpes, ou le 
record de croissance annuelle de plus de 5 pour cent enregistre en 2004 a ete suivi par un taux de 
croissance negatif de 1,6 pour cent en 2005. Dans son ensemble, cette baisse a ete due 
essentiellement a la forte chute du secteur de la production agricole, surtout dans les pays 
developpes, ou la croissance est tombee de plus 12 pour cent en 2004 a un taux negatif de 4 pour 
cent en 2005. Dans les pays en developpement, la croissance globale de la production agricole et 
animale a egalement recule par rapport a la moyenne des dernieres decennies. Dans les pays en 
transition, la croissance de la production agricole continue a varier sensiblement, de plus 6 pour 
cent en 2004 a un taux tres negatif en 2005 (figures 8, 9 et 10). 

19. La croissance de la production en Asie-Pacifique a ete la plus elevee parmi celles de 
toutes les regions, mais elle reste tres inferieure aux niveaux records de 2003. En Afrique 
subsaharienne, la croissance est restee faible cette annee encore, n' atteignant guere que 1,3 pour 
cent. En Amerique latine-Carai'bes, la croissance de moins de 2 pour cent en 2005 etait loin des 7 
pour cent atteints a la fin des annees 90. 

20. Le taux de croissance de la production animale mondiale, quoique plus rapide que celui 
de la production agricole, s' est ralenti ces deux dernieres annees et reste intelieur a la moyenne 
des quatre dernieres decennies. Les chiffres prnvisoires pour 2005 indiquent toutefois que la 
croissance de la production par habitant serait legerement superieure a la moyenne des 
precedentes decennies. Dans le groupe des pays en developpement, la croissance de la production, 
tant en valeur absolue que par habitant, continue a croitre, mais plus lentement que les annees 
precedentes. La periode d' expansion record du secteur de I' elevage dans les pays en 
developpement, avec des taux de croissance de 5 pour cent dans les annees 90, semble revolue. 

21. Le ralentissement des taux de croissance dans le secteur de l' elevage est la consequence 
des epizooties, en particulier de grippe aviaire, qui ont entraine des craintes chez les 
consommateurs, des mesures d'interdiction commerciales et une baisse des prix des volailles. La 
plupart des grands pays consommateurs et importateurs de volailles d'Europe, du Moyen-Orient 
et d' Afrique connaissent, depuis fin 2005, des problemes de grippe aviaire qui ont entraine a 
l 'echelle mondiale une reaction immediate et dramatique des consommateurs et un renforcement 
des mesures d'interdiction. Les consommateurs se sont tournes vers d'autres produits animaux 
dont la production a augmente sans parvenir a compenser la baisse du taux de croissance de la 
volaille dans l'ensemble des pays en developpement. 
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22. La production animale dans les pays en developpement est dominee par l' Asie et le 
Pacifique, et plus particulierement par la Chine ou les taux de croissance extremement eleves 
emegistres depuis le debut du processus de reforme economique, a la fin des annees 70, a diminue 
ces dernieres annees. En effet, la Chine a atteint un niveau eleve de consommation de produits 
animaux par habitant (par rapport aux autres pays ayant des niveaux de revenu par habitant 
similaires) qui devrait entrainer une baisse de la demande de produits de l'elevage a l'avenir. En 
Inde, la production de viande augmente rapidement, quoiqu'a des niveaux comparativement 
faibles, tandis que le taux de croissance de la production laitiere ralentit. Il semblerait que l' Asie 
ait atteint des taux de croissance records dans Jes annees 90 et que cette croissance soit plus 
moderee actuellement tout en restant elevee au niveau international. 

23. En Amerique latine, la croissance a ete forte en 2004, puis plus faible en 2005, en partie 
par suite du recul de la demande mondiale de volailles. Au niveau regional, le Bresil joue un role 
important avec une croissance du secteur de l 'elevage axe sur les exportations de tcms Jes 
principaux produits. Dans la region Proche-Orient-Asie occidentale, les taux de croissance ont ete 
plus faibles en 2004 et 2005, par rapport aux decennies precedentes, entrainant une stagnation de 
la production par habitant. Cette region se caracterise par de tres fortes fluctuations dues aux 
variations climatiques dans de nombreux pays ou l 'elevage en paturage est important. De meme, 
en Afrique subsaharienne, la production totale a augmente quelque peu mais la production par 
habitant a legerement baisse, accentuant une tendance au recul de la production par habitant qui 
persiste depuis plus de trois ans dans cette region prise dans son ensemble. Dans les pays 
developpes et les pays en transition, la production totale et la production par habitant n' ont 
pratiquement pas change par suite de la stagnation des taux demographiques et de la saturation 
des marches. 

B. DISPONIBILITES CEREALIERES MONDIALES 

24. Apres etre restee stationnaire pendant plusieurs annees, la production cerealiere mondiale 
a fortement augmente en 2004/05 atteignant 2 065 millions de tonnes, soit 9 pour cent de plus que 
l'annee precedente. L'utilisation mondiale a continue a augmenter sans toutefois depasser la 
production (figure 11). La derniere estimation de la FAO concernant la production cerealiere 
mondiale en 2005/06 fait apparaitre un recul.5 Cette baisse est due essentiellement a la diminution 
des rendements moyens resultant de conditions meteorologiques defavorables dans certains pays 
developpes. Dans les pays a faible revenu et a deficit vivrier (PFRDV), l'annee 2005 a ete 
caracterisee par une augmentation importante de 4,4 pour cent par rapport au niveau de l'annee 
precedente. A l' exclusion de la Chine et de l'Inde, la production globale de tcms les autres 
PFRDV a augmente a un rythme plus soutenu de 8 pour cent qui traduit de bonnes recoltes de 
cereales dans la plupart des sous-regions du monde, avec quelques exceptions pour des pays 
d' Afrique australe, le Maroc et la Somalie, qui ont souffert de la secheresse. 

25. Pour la campagne prenant fin en 2006, les stocks cerealiers mondiaux devraient dim.inuer 
de 7 millions de tonnes, soit 1,6 pour cent par rapport a leur niveau d'ouverture, tombant a 462 
millions de tonnes. Ce declin aurait du etre beaucoup plus prononce, mais en 2005 la chute de la 
production cerealiere mondiale a ete attenuee en raison de la faible hausse de !'utilisation totale en 
2005/06. D' apres les dernieres estimations de l' offre et de la demande en 2005/06, le rapport 
stocks-utilisation de cereales au niveau mondial (figure 12), qui compare le niveau des stocks a la 
cl6ture d'une campagne a !'utilisation durant la campagne suivante, devrait etre d'environ 23 pour 
cent, comme pour la precedente campagne, depassant de 2 points de pourcentage le faible niveau 
de 2003/04. 

5 FAO: Perspectives des cultures et situation alimentaire. 11° I. avril 2006. 
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c. TENDANCES DES COURS DES PRODUITS DE BASE 

26. En 2005, les cours de plusieurs produits de base ont atteint leurs niveaux les plus eleves 
depuis la premiere partie de la decennie. Les cours des produits laitiers arrivaient en tete avec une 
augmentation de 67 pour cent, suivis par le sucre, 43 pour cent, et la viande, 26 pour cent. En 
revanche, les prix des cereales, des huiles et des matieres grasses ainsi que du coton ont baisse en 
2005 (figure 13). 

27. En 2005, les cours des huiles et des graisses vegetales ont baisse car la production 
mondiale d'huile de palmiste et de soja a atteint un record. La consommation mondiale d'huiles et 
de graisses a ete inferieure aux disponibilites, entrainant une augmentation des stocks et du 
rapport stocks-utilisation. L'indice annuel des prix des huiles et des matieres grasses a baisse de 
huit points en 2005, par rapport a 2004. En 2006, les cours se sont tout d'abord renforces par suite 
de 1' augmentation de I 'utilisation qui a coi'ncide avec un fort ralentissement de la production 
d'huile de palmiste et une capacite reduite de broyage des cultures semencieres. Cette pression a 
la hausse des cours ne devrait pas <lurer car on prevoit que d'abondants approvisionnements 
viendront pousser les stocks a des niveaux records. 

28. Les cours des cereales ont augmente de 21 pour cent entre 2000 et 2005 et ils ont continue 
a grimper pendant le premier semestre 2006. L'accroissement des cours mondiaux resulte de la 
baisse prevue de la production de ble et d'une limitation des stocks, ainsi que des perspectives 
d' accroissement de la demande. Le bilan cerealier mondial pour 2006/07 devrait se caracteriser 
par une forte baisse des stocks de cloture, ainsi qu'un recul du rapport stocks-utilisation qui 
atteindrait le niveau relativement critique de 25 pour cent, le plus faible depuis plus de 30 ans. 
Dans ce contexte, et meme en excluant tout risque de problemes meteorologiques dans les 
prochains mois, les cours du ble devraient rester eleves et instables pendant la nouvelle campagne. 

29. Les marches des cereales secondaires sont egalement compromis par le faible niveau des 
stocks et les perspectives de reduction de la production. Les cours ont oscille durant la premiere 
moitie de la campagne 2005/06 puis ils ont augmente ces derniers mois, soutenus par la forte 
demande du secteur de l'ethanol, une nette reprise de l'utilisation pour l'alimentation animale et 
une reduction des volumes destines a l'exportation. D'apres les indications actuelles de la 
production, l'equilibre entre l'offre et la demande pour la prochaine saison devrait etre instable. 
En effet, on prevoit une forte baisse des stocks mondiaux et un rapport stocks-utilisation 
quasiment au niveau le plus faible. 

30. En 2006, les perspectives de la production de riz paddy indiquent une faible hausse, 
retletant la crainte d'une augmentation des co0ts de production et d'une baisse de la rentabilite. 
Les stocks de riz de fin de campagne qui ont commence a augmenter en 2005 devraient 
poursuivre cette tendance durant la campagne actuelle, notamment en Chine. La perspective d'une 
augmentation limitee de la production pourrait entrainer une baisse, par habitant, des quantites de 
riz utilisees comme aliment, en 2006/07. Les cours du riz, qui etaient particulierement 
dynamiques au 1 er trimestre 2006, devraient rester fermes dans les mois a venir. 

31. Apres une breve reprise en 2005, les marches mondiaux de la viande ont a nouveau ete 
frappes par des problemes lies aux maladies animales. Comme on l'a vu precedemment, la 
reaction des consommateurs a la propagation de l'epidemie de grippe aviaire a fait baisser la 
demande et Jes cours de la volaille. Les exportations de viande bovine d' Amerique du Nord ont 
ete interdites a la suite d'une epidem.ie d' encephalopathie spongiforme bovine (ESB) et les 
exportations de viande rouge d' Amerique du Sud ont ete compromises par des foyers de fievre 
aphteuse. Les perspectives du plus faible niveau d'augmentation de la consommation de viande 
depuis 25 ans et d'acceleration des restrictions conunerciales en 2006 devraient limiter la 
production, le commerce et les cours mondiaux de la viande. 



CL 131/2 7 

32 . E n  ievrier 2006, les cours mo ndiaux du sucre o nt attei nt le ur pl us haut nive au dep ui s  25 
ans, les prix d u  sucre br ut dep ass ant 19 ce nts EU la  livre. Cet accroisseme nt est du  
esse ntielleme nt a !' augme nt atio n des co 0ts de l'e nergie et, po ur l a  troisieme annee co nsec utive, au 
deficit de I' o ffre s ur le marche mo ndial d u  s ucre . Po ur le rest ant de l a  camp agne 2005/06, les 
cours mo ndiaux du s ucre devr aie nt rester fermes au nive au actuel, c ar les perspectives act uelles de 
l'of fre et de l a  dem ande ne l aisse nt e nvis ager auc un r affennisseme nt des te ndances . 

33 . Les co urs du cafe o nt poursuivi leur h ausse et devr aie nt rester eleves, surtout a cause 
d'une pe nurie des di spo nibilites due aux degats provo q ues p ar les i ntemperies d ans les cult ures, 
s urto ut au Viet Nam, e n  Colombie, au Pero u et au Mexi q ue .  L'of fre d u  Bresil est eg aleme nt 
red uite en  r aiso n d u  cycle de productio n bie nnal nat ure ! de s arbres d' ar abic a et de l a  force d u  Real 
q ui red uit l a  co nc urre nce et i ncite les agric ulte urs a se to ur ner vers d' autres cult ures. O n  prevoit 
po ur 2005/06 une reductio n de 20 po ur ce nt des stoc ks, t andi s  que la  co nsomm atio n devr ait 
augme nter de 2 pour ce nt .  

34 . Les cours des gr aines de cacao devr aie nt rester fermes e n  r aison d'un deficit des 
dispo nibilites. La  production devr ait rester st able c ar Jes augme nt atio ns e n  C(3te d' Ivoire devr aie nt 
compe nser les reductio ns de s recoltes au C ameroun et au Gh ana. Le b rny age augme nter a car le 
Gh ana, le Bresil et l' Indo nesie o nt i nv csti d ans des i nst all atio ns de tr ans form atio n afi n  d' accroitre 
le urs export atio ns . La  dem ande mo ndiale de prod uits a base de c acao, e n  p artic ulier le be urre , est 
e n  h aus se .  

35. Les cours du  the o nt b aisse e n  2005 et so nt tres i nterie urs a le ur nive au eleve de l a  fi n des 
annees 90 , ce q ui stim ule la dem ande de to us Je s gr ands acheteurs s auf le Royaume-Uni qui a 
i nst alle cert aines usi ne s de tr ans form atio n dans le s ud et dimi nue ses reexportatio ns . L a  pl up art 
des p ay s  producte urs o nt i nvesti dans des progr ammes de promotio n po ur stim uler l a  dem ande . 
Cert ai ns se so nt l ances d ans des str ategies de diftere nci atio n des prod uits et de promotion des 
produit s a vale ur ajo utee comme la commerci ali satio n de s thes co nditio nnes et des speci alite s .  

36 . En 2005/06, Jes cours du coton o nt v arie e ntre un doll ar EU le kilo et 1,45 doll ar EU le 
kilo, soit une forte b aisse p ar r apport a 1,90 doll ar EU le kilo fi n 2003 et deb ut 2004, p ar s uite 
d'une exp ansio n r apide de I' o ffre . Les de ux tiers e nviro n de l a  prod uctio n mo ndi ale de coto n 
provie nne nt de petits agric ulte urs q ui o nt un fort pote ntiel d' exp ansio n r apide des zo nes culti vees 
e n  re actio n aux v ari atio ns des prix . De pl us, !' adoptio n r apide de coto n tr ansge ni q ue resist ant aux 
i nsectes p ar les gr ands pro ducte urs a co ntribue a red uire se nsibleme nt les co 0ts de prod uctio n et a 
accroitre les re ndeme nts . E n  2006/07, la  prod uction mo ndi ale de coto n devr ait attei ndre 25,5 
millio ns de to nnes, soit pres de 5 millio ns de to nnes de plus q u'e n 2000/01. 

37 . Le co urs d u  caoutchouc nat ure ! a be aucoup augme nte p ar r apport au niveau le pl us f aible 
attei nt e n  2001 . Le cours moye n e n  20056 et ait s uperieur de pres de 200 pour ce nt a cel ui de 2001 . 
Cet accroisseme nt re tlete I' augme nt atio n de l a  co nsomm atio n mo ndiale, s urtout e n  Chine, e n  Inde 
et e n  Asie d u  Sud-Est . L a  Chi ne, prem ier import ate ur mo ndi al de cao utcho uc nature !, a importe 
1,26 millio n de to nnes e n  2005, soit une augme nt atio n de 215 pour ce nt p ar rapport a 1999 . L a  
productio n mo ndiale de caoutchouc nat ure ! ne cesse d'augme nter dep uis trois ans et elle a attei nt 
8,7 millio ns de to nnes e n  2005. L a  h ausse des prix et l' accroisseme nt de la productio n augme nte nt 
les reve nus et ameliorent l a  sec urite alime nt aire des prod ucteurs de cao utchouc nat ure ! d ans le 
mo nde e ntier . L a  dem ande mo ndiale de c ao utcho uc nat ure ! devr ait co nti nuer a augme nter, 
stim ulee p ar l a  croiss ance eco nomi q ue mo ndiale, d' aut ant plus q ue l a  h ausse des prix d u  petrole 
re nd le cao utchouc nat ure ! plus i nteress ant q ue les caoutcho ucs sy ntheti q ues . 

6 RSS3 a Lonclres. 
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38. Ces derniers mois, les marches des produits de base sont devenus plus instables et les 
cours de nombreux produits ont suivi une tendance reguliere a la hausse. Sur les marches 
agricoles, certains produits importants destines a l' alimentation humaine et animale ont profite de 
la rigidite de I' offre et de I' augmentation de la demande, tandis que dans le secteur de l 'energie, 
l'equilibre tendu de l'offre et de la demande a entraine une forte hausse des prix. Dans un 
contexte d'incertitude politique et de hausse des prix de l'energie , les marches agricoles ont du 
subir en outre, durant l 'annee passee, les effets anormaux de catastrophes naturelles comme des 
cyclones et la propagation rapide d'epizooties. 

39. Tout indique actuellement que plusieurs produits agricoles pourraient connaitre de 
nouvelles augmentations de prix. C' est notamment le cas pour les cereales car la demande 
mondiale devrait depasser l'offre durant la prochaine campagne, reduisant les stocks a un niveau 
critique. En ce qui concerne le sucre, le risque principal reste l'instabilite des prix. Pour le secteur 
des graines oleagineuses, ainsi que pour la viande et les produits laitiers, les perspectives des prix 
a court terme indiquent au contraire une tendance a la baisse. 

40. Dans ce contexte de perspectives differentes avec des prix generalement soutenus, la FAO 
prevoit une augmentation de plus de 2 pour cent du cout total des importations alimentaires 
mondiales en 2006 par rapport a 2005. Cette hausse devrait etre plus forte pour les cereales et le 
sucre et plus legere pour la viande. Le cout global pour les pays en developpement, qui importent 
davantage de produits destines a l'alimentation humaine et animale, devrait augmenter de 3,5 pour 
cent et de pres de 7 pour cent7 pour les pays a faible revenu et a deficit vivrier. 

D. COMMERCE DES PRODUITS AGRICOLES 

41. La valeur des exportations agricoles mondiales a beaucoup augmente entre 2002 et 2004 
apres etre restee stationnaire pendant plusieurs annees (figure 14). La part du commerce des 
produits agricoles dans le commerce total des marchandises a continue a baisser durant toutes les 
annees 90, car le commerce des produits agricoles a progresse plus lentement que celui des 
produits manufactures. La hausse recente des exportations des produits agricoles a stabilise la part 
de l' agriculture dans le commerce total des marchandises a un niveau de 7 pour cent, contre pres 
de 25 pour cent au debut des annees 60 (figure 15). Dans les pays en developpement, la part des 
exportations de produits agricoles sur les exportations totales de marchandises est tombee de 50 
pour cent au debut des annees 60 a moins de 7 pour cent depuis 2000. Le recul de la part de 
l 'agriculture sur les exportations totales de marchandises des pays en developpement reflete a la 
fois une evolution de leurs echanges vers les produits manufactures et la croissance relativement 
faible du conunerce des produits agricoles. 

42. Jusqu'au debut des annees 90, les pays en developpement ont emegistre, presque chaque 
annee, un excedent commercial agricole (figure 16). La tendance a l'accentuation du deficit 
commercial agricole est encore plus prononcee pour le groupe des pays les moins avances (PMA). 
Ces derniers sont devenus importateurs nets de produits agricoles au milieu des annees 80 et a la 
fin des annees 90, leurs importations etaient plus de deux fois superieures a leurs exportations. La 
situation du commerce des produits agricoles est tres differente selon les regions en 
developpement. En particulier, la region Amerique latine et Caraibes enregistre un accroissement 
de son excedent commercial agricole , depuis le milieu des annees 90. A la meme epoque, la 
region Asie-Pacifique est devenue importatrice nette de produits agricoles, tandis qu'au 
Proche-Orient-Afrique du Nord, le deficit strncturel important ne donne aucun signe 
d' amelioration. 

7 Perspectives cle l' alimentation, n" L juin 2006. FAO. 
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43 . En 2004 , Jes mem hres de l 'O M C  ont approuve un accord-cadre 8 eta hlissant , dans le 
secteur agricole , Jes modalites d 'une conclusion f rnctueuse du Cycle de Doha. La Conference 
mi nisterielle de l 'O M C 9 qui a suivi est convenue egalement que le soutien interne devrait inclure 
trois fourchettes pour la reduction de la mesure glohale du soutien total et la reduction globale du 
soutien intelieur qui f ausse Jes echanges . En ce qui concerne la concurrence dans le domaine des 
exportations , i1 a ete convenu d 'eliminer toutes Jes formes de subvention a l 'exportation et toutes 
Jes reglementations restrictives sur Jes exportations , avant fin 2013. Concernant l 'acces au 
marche, i1 a ete convenu d 'introduire quatr c fourchettes pour la restructuration des reductions des 
tarifs douaniers . I1 a ete decide que Jes pays en developpement devraient avoir la marge de 
man o:uvre neces saire pour fixer eux -m emes un nom hre approprie de lignes tarifaires pour des 
produits specifiques essentiels a la securite alimentaire ,  au maintien des moyens de subsistance et 
au developpement rural . Par ailleurs, Jes pays en developpement seront aut mises a recourir a un 
mecani sme special de sauvegarde reposant sur le volume des importations et sur des prix de seuil . 
De m eme, pour le cot on, le droit des producteur s a prendre explicitement des decisions !ors des 
negociations agricoles et au Sous -Comite du coton , a ete reaffirme. 

44 . Aucun accord n 'a ete conclu concernant Jes nom hreux parametres numeriques necessaires 
pour mettre en application les modalites ci -dessus . 

E. PECHES: PRODUCTION, UTILISATION ET COMMERCE 

45 . Les p eche s jouent un r 6le important dans l 'economi c alimentaire mondiale . Pres de 
40 millions de pecheur s et de pisciculteurs tirent leur suhsistance de la p eche de capture et de 
l 'aquaculture . A l 'echelle mondiale , le poisson repre sente environ 16 pour cent des proteines 
animales consommees, avec des variations allant d 'une moyenne de 22 pour cent en A sie a 
19 pour cent environ en Afrique et 7 pour cent en Ame lique latine -Cara i'bes . L '  evolution de 
l 'of fre mondiale du poisson durant Jes dix dernieres annees a ete dominee par les tendances en 
Chine ou l 'accroissement de la production a ete tres fort , notamment en ce qui concerne 
l 'aquaculture dans les eaux interieures , permettant ace pays de devenir le premier producteur 
mondial de poisson . 

46 . En 2004, la production totale de poisson a atteint 140 ,5 millions de tonnes , dont 45 ,5 
provenant de ! 'aquaculture (figure 17) . La production mondiale des p eches de capture s 'est eta hlie 
a 95 ,0 millions de tonnes , soit 5 pour cent de plus qu ' en 2005 (figure 18) . Les fluctuations dans la 
production des p eches de capture ces dernieres annees sont dues es sentiellement aux variations 
des captures d 'anchois du Perou , stimulees par les conditions climatiques (telles que El Nino). En 
2004 , la Chine a enregistre une production de 16 ,9 millions de tonnes , en legere augmentation par 
rapport a 2003 . Les autres gros producteurs sont le Perou (9,6 millions de tonnes) , les Etats -Unis 
(5,0 millions de tonnes) , le Chili (4 ,9 millions de tonnes) , l ' Indonesie (4 ,8 millions de tonnes) et 
le Japon (4 ,4 millions de tonnes) . 

47 . La production aquacole mondiale a augmente rapidement ces dernieres annees et 
represente actuellement 32 pour cent de la production halieutique totale (figure 19) . Cette 
expansion est attri huable avant tout a la Chine qui fournit actuellement plus des deux tiers , en 
volume, de la production aquacole totale (30 ,6 millions de tonnes en 2004) . 

48. En 2004 , 40 pour cent environ (en equivalent poids vit) de la production mondiale de 
poisson f ai sant I' o hjet d 'un commerce international , representaient une valeur de 71 ,5 milliards de 
dollars EU. Les pays en developpement ont fourni un peu moins de 50 pour cent de ces 
exportations , les neuf plus gros exportateurs assurant Jes deux tiers du total des exportations des 
pays en developpement . Les pays developpes ont absorhe plus de 80 pour cent des importations 

8 OMC. Progra111111e de travail de Doha, Decision adoptee par le Conseil general le J"" aofit 2004, Vf/T/U579, Genel'e, 
ao(tt. 
9 Hong Kong. clecembre 2005. 
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mondiales totales de poisson, en valeur (figure 20). Les importations de produits halieutiques du 
Japon et des Etats-Unis ont represente jusqu'a 35 pour cent du total mondial. La part des 
exportations de poisson dans les recettes en devises des pays en developpement a beaucoup 
augmente. Actuellement, les exportations cumulatives nettes de produits halieutiques en 
provenance des pays en developpement (20,4 milliards de dollars EU en 2004) depassent 
largement les recettes d' exportation des autres grands produits de base comme le cafe, la banane 
et le caoutchouc. 

49. En 2004, quelque 34,5 ntillions de tonnes de la production mondiale de poisson, 
provenant en totalite des peches de capture, ont ete utilises pour d'autres usages que l'alimentation, 
essentiellement pour produire de la farine destinee aux secteurs de I 'elevage et de 1' aquaculture. 
Les 106 ntillions de tonnes restantes ont ete employees directement pour la consommation 
humaine. Le volume total des disponibilites de poisson provenant des peches de capture et 
destinees a l'alimentation est reste stationnaire, par habitant, ces dernieres annees, tandis que le 
volume par habitant des disponibilites provenant de l'aquaculture a beaucoup augmente (figure 
21). Cette tendance est particulierement marquee en Chine ou les disponibilites, par habitant, de 
poisson provenant de l 'aquaculture ont assure environ 83 pour cent de l 'offre totale, par habitant, 
de poisson destine a l'alimentation, contre 21 pour cent seulement dans le reste du monde. 

F. FORETS 

50. En 2004, la production mondiale de bois d'oeuvre a atteint 3 418 ntillions de metres cubes 
environ, soit 1,9 pour cent de plus que 1 'annee precedente (figure 22). La production to tale de bois 
d'oeuvre augmente regulierement depuis 2002 et elle a atteint la son niveau record. Ce bois est 
essentiellement brule comme combustible (52 pour cent de la production totale en 2004). La 
quasi-totalite du combustible ligneux est utilise dans Jes pays en developpement ou le bois est 
sou vent la principale source d' energie. La part des pays developpes dans la production totale de 
bois d'oeuvre dintinue, mais elle represente encore la plus forte part de la production de bois 
d'oeuvre industriel (plus de 70 pour cent du total). Cela s'explique en partie par !'extension des 
forets plantees dans les pays en developpement. 

51. En 2004, les pays en developpement ont produit 2 034 ntillions de metres cubes, soit 60 
pour cent, du volume total de bois d'oeuvre (figure 23). Pres de 80 pour cent de ce total etait du 
bois de feu dont la part continue d'augmenter chaque annee. La production de bois d'oeuvre 
industriel dans les pays en developpement a baisse de 5 pour cent durant la periode 1996-2001, 
mais elle est remontee recemment jusqu'au niveau de 1995. 

52. Dans les pays developpes, le bois d'oeuvre industriel represente environ 87 pour cent de 
la production de bois, tandis que le bois de feu n' a qu'une importance marginale. La production 
des pays developpes a baisse sensiblement au debut des annees 90 et reste tres interieure au 
niveau record de 1989-90. Cette tendance re11ete essentiellement l'evolution de la production dans 
la Federation de Russie et dans les pays d'Europe de l'Est. 

IV. RESUME 
53. Le present document souligne certaines caracteristiques positives et negatives de la 
situation de l' alimentation et de l'agriculture dans le monde; les principales d' entre elles sont les 
suivantes: 

• Le nombre de personnes sous-alimentees dans le monde reste constamment eleve, etant 
estime a quelque 854 ntillions de personnes en 2001-03. Les progres obtenus jusqu' a 
present dans la reduction de ces chiffres ont ete beaucoup trop lents et extremement 
irreguliers selon les pays et les regions. Les tendances a long terme indiquent qu'en 
nombre absolu la population sous-alimentee dans les pays en developpement a baisse 
quelque peu, tandis que la prevalence de la sous-alimentation a sensiblement dintinue, 
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tomban t de 37 pour cen t de la popula tion to tale en 1969-71 a 17 pour cen t en 2001 -03 . 

• Par ailleurs , un grand nombre de pays e t  de popula tions dans le monde con tinuen t a 
sou ffrir de crises alimen taires. Beaucoup son t a ttribuables aux aleas clima tiques e t  a des 
evenemen ts na turels , mais ces crises son t aussi dues de plus en plus souven t a des 
ca tas trophes provoquees par l'homme . 

• Bien que la securi te alimen taire ne soi t pas uniquemen t un probleme de produc tion 
vivriere , l'accroissemen t de la produc tivi te e t  du revenu dans le sec teur agricole peu t 
neanmoins appor ter une con tribu tion impor tan te , voire indispensable , a la reduc tion de 
l 'insecuri te alimen taire e t  de la pauvre te . L 'analyse des donnees de produc tion des 
cul tures e t  de l 'elevage mon tre que la croissance de la produc tion mondiale a chu te en 
2005 , essen tiellemen t sous l 'ef fe t  d 'une for te con trac tion de la produc tion agricole dans 
Jes pays developpes . La croissance de la produc tion animale mondiale a egalemen t 
recule , bien en de 9a de la moyenne des quaran te dernieres annees , sous l 'effe t 
d 'epizoo ties comme celle de la grippe aviaire , de !'in terdic tion des echanges e t  la chu te 
des prix des volailles . 

• La produc tion cerealiere mondiale , apres etre res tee s ta tionnaire pendan t plusieurs 
annees , a augmen te sensiblemen t en 2004/05 . Tou te fois , Jes es tima tions de la F A O  pour 
2005/06 laissen t prevoir un recul , d u  aux condi tions a tmospheriques de favorables e t  a la 
baisse des rendemen ts. 

• En 2005 , les cours in terna tionaux de plusieurs produi ts agricoles de base on t a ttein t leurs 
niveaux les plus eleves depuis le debu t de la decennie . Les cours des produi ts lai tiers on t 
ouver t la voie , suivis par ceux du sucre e t  de la viande . En revanche , Jes cours des 
cereales , des huiles e t  des ma tieres grasses e t  du co lon on t baisse en 2005 . De f a9on 
generale , Jes marches des produi ts de base dans leur ensemble son t devenus plus ins tables 
enregis tran t une ne tte tendance a la hausse des prix de nombreux produi ts . En ce qui 
concerne Jes marches des produi ts agricoles , cer tains impor tan ts produi ts d'alimen ta tion 
humaine e t  animale on t profi te de la rigidi te de I' of fre e t  du ren forcemen t de la demande , 
tandis que dans le sec teur de l 'energie , le resserremen t de I' off re e t  de la demande a 
en traine une envolee des cours . Au -del a des incer ti tudes poli tiques e t  de la mon tee en 
t1eche des prix de l' energie , Jes marches agricoles on t d u  faire face I' an dernier a des 
phenomenes na turels d 'une ampleur anormale , tels que des cyclones e t  des epizoo ties 
galopan tes . 

• La valeur des expor ta tions mondiales de produi ts agricoles a beaucoup augmen te en tre 
2002 e t  2004 apres etre res tee s ta tionnaire pendan t plusieurs annees . La par t des produi ts 
agricoles dans le commerce to tal des marchandises a con tinue a baisser , poursuivan t une 
tendance a long terme . La si tua tion du commerce des produi ts agricoles des pays en 
developpemen t  differe selon les regions , mais les pays les moins avances res ten t de gros 
impor ta teurs ne ts de produi ts agricoles. Les negocia tions de l 'O MC sur le commerce des 
produi ts agricoles represen ten t une e tape impor tan te dans la reduc tion globale des 
mesures de sou tien in terne en trainan t une dis torsion des echanges e t  I' elimina tion des 
reglemen ta tions limi tan t Jes expor ta tions . 

• L'insu ffisance des ressources affec tees au sec teur agricole ressor t clairemen t du faible 
niveau de !'assis tance ex terieure a !'agricul ture par rappor t aux annees preceden tes. 
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Figure 1 :  Population sous-alimentee, par region, 2001 -2003 (en mi l lions) 
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Figure 2 :  Popu lation sous-al imentee, en pourcentage par region, 2001 -2003 
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Fig. 3 :  Evolution du nombre de personnes sous-alimentees dans les 
pays en developpement 
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Figure 4: Evolution de la proportion de personnes sous-alimentees 
dans les pays en developpement (en %) 
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Figure 5 :  Beneficiaires d'une aide alimentaire en cereales 
(en equivalents grains) 
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Note : Les annees sont comptabi l isees de ju i l let a jui n .  Les pays du Proche-Orient situes en 
Asie ont ete classes dans la region Asie .  Les pays du Proche-Orient situes en Afrique du Nord 
sont classes dans la region Afrique .  

Source: Programme alimentaire mondial. 

Figure 5 (su ite): Beneficiaires d'une aide alimentaire non cereal iere 
(en equivalents grains) 
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Proche-Orient situes en Afrique du Nord sont classes dans la region Afrique .  

Source: Programme alimentaire mondial. 
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Figure 6: Evolution a long terme de l'aide exterieure a ! 'agriculture, 1 975-2003 

(prix constants de 2000) 
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Source: FAO. 

Figure 7: Engagements relatifs a l'aide exterieure a !'agriculture, 

par grande region benefic iaire (prix constants de 2000) 
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Figue 8: Variation de la production agricole et animale totale et par habitant 
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Figure 9 :  Variation de la production vegetale et animale 
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Figure 9 :  Variation de la production vegetale et animale totale 
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Figure 9: Variation de la production vegetale et animale totale des pays en 
developpement, par region 
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Figure 1 0 :  Tendances a long terme de la production vivriere par habitant, 
par region et par groupe de pays (lndice 1 999-2001 = 1 00) 
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Figure 1 1 :  Production et util isat ion mondiales de cereales 
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Figure 1 2 :  Stocks cerealiers mondiaux et rapport stocks/uti l isation* 
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Figure 1 3 :  Cours des produits de base: tendances 
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Figure 1 4: Variations annuelles de la valeur des exportations 
agricoles mondiales 
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Figure 1 5 :  Exportations agricoles mondiales 
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Figure 16 :  Exportations et importations agricoles par region 

(en valeur et en pourcentage des exportations et importations de marchandises) 
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Figure 17 :  Production mondiale de poisson - Chine et reste du monde 
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Source: FAO. 

Figure1 8 :  Production des peches de capture - Ch ine et reste du monde 
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Figure 1 9 :  Production aquacole - Chine et reste du monde 
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Source: FAO. 

Figure 20: Exportations et importations de produits de la peche: 

pays developpes et pays en developpement 
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Mil l iards de $EU Pays en developpement 

40 
+-- - - - - - - - - - - - - - - - - -------.---' 

35 
30 +--- - -- - - - --- - - -..,_=-------� ---- - ----' 
25 

--,..........- --- --- - - -� ... � - --- - -� 
20 

1 5  
+------ -- - - - - ---...-"'------- - - - - - - --------,--; 

1 0  

0 
76 78 80 82 84 86 88 90 92 94 96 98 00 02 04 

__ Exportations ,< Importations 

Note: Les donnees ne tiennent pas compte de la production de mammiferes marins, de 
crocod iles, de coraux, d 'eponges, de coqui l lage et de plantes aquatiques. 

Source: FAO. 

Figure 21 : Disponibi l ites par personne de poisson de capture et d'aquacu ltu re 
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Figure 22: Production mondiale de bois rond 
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Figure 23: Production de bois rond, pays developpes et pays en developpement 
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